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L’Assemblée Générale de l’Onu a recommandé,
en 1947, de partager la Palestine en deux parties
inégales : 56% pour un état juif, 43% réservés aux
Palestiniens et Jérusalem sous tutelle
internationale.

Aujourd’hui la partie palestinienne, dite Cisjordanie
puis Palestine reconnue en 2012 comme état
membre observateur de l’ONU, est entièrement
occupée par les forces armées israéliennes et
colonisée en de nombreux endroits à la fois par
des colonies de peuplement et des colonies
agricoles.

En 2002, Israël a construit un Mur de séparation
imposant un système de ségrégation, d’apartheid
et confisquant de vastes espaces de terres.

C’est le cas de Bil’in où 60% des terres cultivables
ont été détruites pour y construire ce Mur et l’une
des plus grosses colonies de peuplement.

La vallée du Jourdain représente 30% de la
Palestine d’aujourd’hui : région particulièrement
fertile. Israël y implante d’immenses colonies
agricoles, détourne les ressources en eau  et
déclare le reste des terres « zones militaires ». Les
Palestiniens ne sont pas autorisés à construire des
habitations ou fermes agricoles, à cultiver leurs
terres, à faire paître leurs troupeaux.

Dans les années 60, 250000 Palestiniens vivaient
dans cette région ; aujourd’hui 50000 y habitent et
résistent à l’épuration ethnique en marche.

2014, année de solidarité
avec le peuple palestinien
(Décision de l’ONU du 26 novembre 2013)

L’Association France Palestine Solidarité soutient le
peuple palestinien dans sa résistance à l’occupation de ses
terres par l’armée israélienne, conformément au respect
des Droits de l’Homme et du droit international ; elle agit
pour une paix réelle et durable. Outre l’information sur la
situation en Palestine qu’elle développe notamment en
invitant des Palestineins, ses actions se développent dans
différents domaines :

 BDS :
Participer aux Boycott-Désinvestissement-Sanctions tant
qu’Israël refuse d’appliquer le droit international, les résolutions
de l’ONU et l’avis de la Cour Internationale de Justice sur la
colonisation, le Mur d’annexion et le siège de Gaza.

 Prisonniers :
Soutenir un prisonnier politique et le sortir de son isolement
en lui écrivant une fois par mois, campagne pou la libération
de Marwan Barghouti et de tous les prionniers poliiques
palestiniens.

 Réseau d’alerte d’urgence :
Réagir auprès des autorités d’occupation israéliennes lors
d’arrestations et de violences envers les enfants et les adultes
des villages palestiniens.

 Missions :
Découvrir la Palestine occupée ; au retour, à la demande des
Palestiniens, témoigner des  situations rencontrées et vécues.

 Parrainages :
Aider efficacement des centaines d’enfants et leur famille,

 Actions diverses :
Acheter de produits palestiniens, jumeler des villes françaises
et palestiniennes, faire connaitre la culture palestinienne...

S’engager, agir, adhérer à l’Afps :
contacter notre groupe local

AFPS Association France Palestine Solidarité Grenoble Isère
Maison de Quartier -  97, galerie de l’Arlequin - 38100 - GRENOBLE

courriel : afps38@yahoo.fr                 site : www.afps-isere-grenoble.org

Leur vie quotidienne, leur travail, leurs enfants,
leurs difficultés de circulation, leurs revenus...

toutes les joies mais bien sûr aussi les problèmes
liés à l’occupation israélienne de leur terre.

Soirée de TÉMOIGNAGES
Association France Palestine Solidarité

Grenoble Isère

Mardi 15 avril 2014 à 19h30
Maison des Habitants du centre ville
 2 rue du Vieux Temple à Grenoble

Quatre Palestiniens
chez nous

Tram A arrêt Notre Dame-Musée
Devant la MJC des Allobroges

prendre la rue Hauquelin qui tombe
sur rue Vieux Temple. Tourner à

gauche pour la remonter jusqu’à la MDH.



Qamar et Basem ont quatre garçons dont le
dernier, Adam, les accompagne. Ils vivent à
Bil’in, petit village d’environ 2000 habitants,
situé à une vingtaine de kilomètres de
Ramallah.
Qamar coordonne les travaux manuels de
couture et de broderie d’un groupe de
villageoises.
Basem est plâtrier, travailleur indépendant.
Ils avaient des champs d’oliviers mais sur
leurs terres, coupées par le Mur, s’est
construite la très grande colonie Modi’in Illit.

Hamda vit seule avec son fils à Jiftlic,
bourgade du nord de la Vallée du Jourdain.
Son mari, parti chercher du travail en Jordanie
à la naissance de leur fils, n’a jamais pu
revenir faute d’autorisation israélienne.
Hamda est ouvrière agricole ; elle vit dans
une grande précarité financière.

Cheikh Abu Saqr vit lui aussi dans le nord
de la Vallée du Jourdain à Hadidiya, avec trois
femmes.
Il habite sous des  tentes qu’il est contraint de
déplacer de temps à autre (zone militaire
oblige!) selon les ordres de l’armée israélienne
d’occupation.
Il loue une maison à Tubas (« chef-lieu » de
la région) pour que ses enfants puissent aller
plus facilement au collège.
Bédouin (mais pas nomade), il élève un
troupeau de moutons dont il exploite le lait
pour la fabrication de fromage.


